	Compétences
	Non Acquis
	En cours d’acquisition
	Acquis

	Identifier des documents
	
	
	

	Prélever, hiérarchiser et confronter des informations de deux documents
	
	
	

	- Développer un discours écrit construit et argumenté
	
	
	


Consigne : après avoir présenté de manière précise les deux documents, vous montrerez en vous appuyant sur les documents et sur vos connaissances, dans trois paragraphes :
1 : le fonctionnement de la démocratie athénienne (ses principes, ceux qui participent, ses institutions, les exclus)
2 : l’ouverture de la citoyenneté romaine entre le Ier et le IIIe siècle et les modes d’acquisition de cette citoyenneté
3 : le rôle donné au citoyen et à la citoyenneté athénienne aux Ve –IVe siècles av. J-C et dans l’empire romain aux Ier –IIIe siècles ap. J-C.


Evaluation : l’invention de la citoyenneté dans le monde antique.
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Prénom :





Document 1 : la démocratie athénienne selon Aristote.


« Le principe fondamental du régime démocratique, c'est la liberté ; voilà ce que l'on a coutume de dire, sous prétexte que dans ce régime seul on a la liberté en partage : c'est là, dit-on, le but de toute démocratie. Une des marques de la liberté, c'est d'être tour à tour gouverné et gouvernant.


La justice démocratique consiste dans l'égalité selon le nombre, mais non selon le mérite : si la justice c'est cela, le « souverain », c'est forcément la masse populaire. [...] Chaque citoyen, dit-on, doit avoir une part égale ; et la conséquence dans les démocraties, c'est que les pauvres sont plus puissants que les riches : ils sont plus nombreux et l'autorité souveraine, c'est la décision de la majorité.


Ces principes de base une fois posé et telle étant la nature du pouvoir, voici les règles caractéristiques de la démocratie : élection des magistrats faite par tous et parmi tous, exercice du pouvoir par tous sur chacun, chacun à tour de rôle commandant à tous ; tirage au sort de toutes les magistratures ou du moins de toutes celles qui n'exigent ni expérience pratique, ni connaissances techniques ; [...] accès de tous aux fonctions judiciaires [...] Ensuite, versement d'indemnités, de préférence pour toutes les fonctions, Assemblée, tribunaux, magistratures [...]»


Aristote ( 384-322 av JC) Politique.











Document 2 : Aelius Aristide est un citoyen romain de fraîche date originaire de la partie grecque de l’empire romain. Il composa sous le règne de l’empereur Antonin un discours qui fait un éloge de Rome.


«  Voici ce qui de beaucoup, entre toutes choses, mérite le plus d’être vu et admiré : ce qui concerne le droit de cité1. Quelle grandeur de conception ! (…). Ni la mer ni l'étendue d'un continent ne peuvent être un obstacle à l'accession à la citoyenneté ; dans ce domaine l'Asie n'est pas séparée de l'Europe. Tout se trouve ouvert à tous ; il n'est personne digne du pouvoir ou de la confiance qui reste un étranger (...) Comme nous l’avons dit, vous avez, en hommes généreux, distribué à profusion la cité. Vous n’en avez pas fait un objet d’admiration en refusant de la partager avec quelqu’un d’autre ; au contraire, vous avez cherché à en rendre digne l'ensemble des habitants de l'Empire ; vous avez fait en sorte que le nom de Romain ne fût pas celui d'une cité, mais le nom d'un peuple unique (...) Vous avez fait passer la ligne de partage entre les Romains et les non – Romains (…) Il n'est pas besoin de garnison dans leurs acropoles, car, partout, les hommes les plus importants et les plus puissants gardent pour vous leur propre patrie ».


Aelius Aristide, Éloge de Rome, 144 ap. J-C., dans la traduction d’Alain Michel, La philosophie politique à Rome d’Auguste à Marc – Aurèle, Paris, 1969.


1. La citoyenneté romaine.








